
Art. 21. De lapolice generae.. Chap. IV. 25

retiers, les voituriers dans les villes, et les habitans des campagnes
choffifiént ce jour preferablement aux autres pour voiturer et charger
leurs bois et autres effets.

A-t-rCLt If.

Defenfes de donner à boire aux fauvages.
Il e] fait tres exprefes inhibitions et defenfes à tous les fujets de la colonie,

que/qu'ils pui/ent être, de vendre, traiter nifaire boire aucune eau de-
vie ni boi/ons ennyvrantes aux fauvages.

ET article a toujours été obfervé rigoureufement dans le teins
du gouvernement Françaisi, Il n'avait été redigé que pour la

confervation des fauvages à caufe du coimerce des pelleteries, et il
e& fondé fur un ordre defa Majeßé 'Très Chrétienne du 30 Juin 1707.

Le réglement general de Police du confeilJouverain de 1676.
Une ordonance en régle*iwnt de, Mr. Raidkt ri4teidant du 23

Juin 1710.
Une idem de M. Begon du 26 May 17 21, une idem de M. Dupuy

du 22z Novembre 17 26, une idem de M. Hocquart du 2 May 1723·
Il fe trouve plufieurs jugemens d'Intendant à cet égard. Voir

un jugement de M. Begen, Intendant: die 30 Jaîfr 17'= qu'x cdnd'áaïe en
cinq cens livres tourîiii5 dlànfe:ïde uot partiaerier convaincu davoir
traité aux fauvages des iboißlJ e#fozetmdeb

Ce jugement a été re ]Wd lærequête, pourfuites et diligerikes du
Procureur General.

Il a été rendu par le Gouverneur et Coifeil le 1o Novembre
1764 une ordonance fort fage à cet égard: mais elle n'eft point
obfervée.
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